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Les débuts de R th l du Ueithr-.ta~ allemand s'est rksolidari.til'(.: notrr espoir _S('.1".l nirifi('.: .L:1s Jl(JU v_eaux .. ~a_maradetJ, l~s .comm~niste::;r et le pro- a enau, d'avec 1,· vote c],, méfiance dt>:-; rom mu- grOUfl''ITfents qui sr. constitueut et _llUl ad- letar1~.t tout entier de Mü::;COU v OUS S~lue.nt 
--- nistes' et s'est au contraire ralliée à ln hèren« u l'Internationale Communiste out chaleureusement, Li>, cause de la_ révolu- 

Le: nouveau .\linbtl'e de fa ReevHsLitu- première moitié au vote de confiance. en vue une acti~it(\ IJ~Us g~a.nde, l'appel ~ion mondiale est ent!e. v?s mains. Le 
uou que la. Républtqus men:antile d'Alle- C'est tout ce qu'il ~- a de plus naturel. au mouvement révolutionnaire de _masses jour historique est arrive ol! nous devons 
ru.1~nl' ~l acquis en la. personne de Mou- L'attitude des Indépendants est la censé- plus ten,dues. Nous _sommes certains que vous adresser c~t appel: hatez-".ous, .~a­ 
-4ii>m· \\ a lter Rathenau s'est présenté le quence légitime de leur politique extéri- le Congrès to~t entier marchera fe:me- marades, votre .. ride nous est necessaire. 
2 juin ùt·v'.mt le Reichstag allemand. eure depuis l'origine de la révolution. ment _et ~onsciernment da:1s cette vo~e et No':1-s. a_ttendon~ de vous un~ plus grande 
\{on,:it'Ul' \\ _alter Rathenau, dnvcteur de Ils ont préféré se soumentre au capital donnera a t~us le:' ~art1s ~~mmumstes activité, Nous en sommes su.rs vous trou­ 
la Compagnie G,;11fral(' d'flpctricité: d' Al- de l'Entente plu tût que de s'allier, à Ia des J,1t':110s d or~'lmsation precises et ~es ':'el'ez le moyen de ln manifester de. la 
!Pnu1.gm•, qui ù la veille df' la o·uei·rp Russie des Soviets. t-"t maintenan, ils direcnves concrètes capables du fau~e façon Ja.·n112~~l~t!h1, ·et:.la _plllf: productive 
•iait l'un des prilwi1mix 1·,,pt·(_ .• ·Ltn~ts J.~ 

1 
Antlt·uuent les exigences des garde- entrer le mouve~ent_ révo~u~ionnaire uni- et d_e nous a1:der. , , , . 

l"'n~ei·nH1m:;mr, (à rd escient qu'il y I chiourme impérialistes qui exigent le verse dans un lit déterminé ~t de fondre Vive le IIleJ?e Con~res de 1 In_terna~10- 
·tvo1~ entre la < om~a~·niP dont il était. paiement de la. dette. tous es mouvements c?mmumstes en un nale _Commumste. Vive. In. Révolution 
ll' ~1:ec~eur et la._ Oompagnie électrique Le prolétariat allemand va ép!'o~ver seul ?rre~t dont la puissance emportera mondiale. 
nmencame un projet de partage du mon- sur son dos au cours des mois qui vien- tout ancien monde. 
de entre ces deux Compagnies associées) nent, la cruauté redoublée de la. famine ..,..._ .. 
et dont l~i- actions f:e tron vent. la plu- et de la misère. Il apprendra· ce que c'est 
part placées dans des fonds américains, que la reconstruction et la reconstitution 
Rathen'.1-u est en Allemagne-, un persan- sous le régime capitaliste. C'est le cas 
nage bien connu. C'est ce même individu de dire qu'il fera l'exercice sous le feu 
qui débite dans des "matinées" ethico- de l'ennemi. 
-sthétiques, de doucereux bavardazes Ce que Walter Rathenau débite en 
pour les dames du monde et qui ensuite, phrases et en matière à ïeutlletons, cette 
tes ayant rassemblés en un recueil, les transformation du monde dont il parle, 
publie; c'est lui aussi qui pendant la le prolétariat. allemand doit se la propo- 1. Le proletariat des campagnes. bre de membres de l'uuiou crût de 70.000 
guerre était l'organisateur du ravitaille- set comme but r.t la réaliser dans la L . l 't ,· t d . , ,· à près de 700.000. Mais il apparut bien- 
ruent de l'Allemagne en matières pre- pratique e· P10 e ai~a es ,?amp~gnes na pus tôt que si arme il y avait, l'Union des 
mlères, Il n'a pas été loin de réaliser un FRITZ RUCE. aucune part a la ie_volutlûn a.llen~ande Travailleurs de la Terre en était une bien 
projet grandiose qui consistait, sous le -· «·: •• .... h c , ~,~- . __ . de llù'~e~n~r~ 1.91~· Bie~ que parme!, les émoussée. Les hobereaux n'avaient nulle 
prétexte de l'extraction du fer, à faire · · · -·, - - · solda~ rnsmgers 11. Y ait el~ un grand I envie de reconnaître l'U. 'I', '11• pas plus 
disparaître presque toutes les entreprises nombre de paJ san~ et de fils_ de paY:sans, d'ailleurs ·que d'ohserver les tarifs élabo- 
minières du Nord de la France et de L R 't • t t i ce fuœn~ les o_uvriers des usines qui, les rés par elle. A mesure que le prix des 
Belgique afin de fournir à l'industrie I e proue araa ru55e e I araiï.t, -fait sortir de~ casernes, les P?~S- produits de première nécessité augmen­ 
lourde allemande par laquelle ce plan I Ill' ( ' d' J ser~nt d~ns les flots du. mouvement r~'.0· tait, le salaire réel du travail baissait 
était inspiré, I'occasion d'écarter facl~e- e eme ongres mon la, l,lutl?~lllf.l.lfC, Jls, ~e ~ard(;).~ent_ pas,,. d ail- ~'l!· 'l'. r. ne sut rien entreprendre OUI" 
ment un concurrent danger-eux. C'est dire f -·--·----- !em~. ~ue.lq_ ues J.~m.s 3,fcres le .9, no, ~mbre, insister sur ses droits et mener à tiei1 
qu;. Ra~henau sait. ce qu'il a:vance lors- Ln capitale rouge de ia République a desei~er le the~t,re < c _la re,. olt1;ti~~ et ses revendications. Bien au contraire! 
qu il déclare en seance au Reichstag alle- Socialiste des Soviets fête aujourd'hui ses se fond_ir~nt dan~ ~a 1!1ulti\ude tdiffeien~e Elle se prononçait régulièrement contre 
mand que la France a besoin de l'aide hôtes, les représentants <lu prolétariat et a.poht!qne. Ils ~taiei~t a1 u louv~tr les grèves. qui risquaient, disait-elle, de 
dlern~nde parce quee~~e est le p3:ys mondial organisé sous le drapeau du corn- 11~?n~rchique. . ~ais _r~e;11 : ~ ? n~. ~ c?mpromettre le bien-être et l'alimenta­ 
peut être le plus foncièrement atteint munisme. Le Illème Congrès, sur lequel ~ ~taient pas encore c veillés a let vie po tion du peuple. Lorsque, malgré ce désa­ 
par la ~uerrc. . . . ,. sont fixés a~ec . espérance les regard de litique. ,, , , veu, des grèves, éclatèrent dans' les cam- 

Malgré le soutien intime qu il lem: ac- tout le prolétarit russe, de tout le Parti . En Allemagne. du Sud, on eut a enre- pagnes, elle en dénonça avec véhémence 
corde, les cercles iudustriels allemands Communiste et en particulier des ouvriers gister des tenta~1ves malheureus.es ~e P~Y- ,,la sauvagerie". La position des hobe­ 
sont ~oin. de lui_ f3:ire une bonne presse., de Moscou, ouvre ses travaux. Depuis 3 sa~ et de fermiers pour _suppleer a ;1'1~- reaux fut encore consolidée par la créa­ U ~recomse, théoriquement du moins, u_n ans 'l« dans des conditions invraisembla- suffisance de terre aux depens des fidei- tion, par ordre du ministre de l'agricul­ 
regune de capitalisme d'Etat qui don I blement à.itITciles ie proiecariat russe <· ~:11._nu ~pp.a_rt.enant anx hobere::!.~U .. Des] tun Rm1rn. ile gr~.ndl:'>'- et nnisse.ntes 
préparer la transition au socialisme. Il lutte pour le seul régime qui puisse assu- ministres sooial-démocrates et .. indépcn-] ,,organisatil,ils d'employeurs- qut avaient. 
tH' faut pas oublier non plus que Rathe- rer à tout le -peuple travailleur une vie da~ts. (pa1: exemple au Wurtemberg, seules le droit. de traiter avec les orga- 
nau a siégé dans la première commission pacifique et calme sans oppresseurs ni ex- C:isp1en). d un commun acc_ord :3-vec la nisations ouvrières. . 
de_ socialisation all~m_ande, de . ~une_ste p~oiteurs. Le. ~rolétoriat r~sse_, dans la dem~cratie et le Centre, etoufferent ce Ay~nt ainsi reçu une organisation qui 
memoire,- et a travaille avec Hilferding disette, la misere et les prtvations, dans mouvement dans son germe, tout en yro- pouvait leur servir de base stratégique les 
et Kautski a l'élaboration de certains la destruction de la vie économique de mettant aux pays~ns pauv~es de régler hobereaux purent bientôt passer à 'rof­ 
projets pour la main-mise (sans douleur!) son pays, a repoussé vaillamment les in- plus ta.rd la ques~1?n agraire ''.dans le fensive sur tous les fronts. Au premier 
de l'Etat sur la production, cependant cursions armées de ses ennemis et de ca~re _de la _legahte". Les ."Soviets . Ou- mot du prolétariat des campagnes. qui 
qu'au même moment Ebert et Noske ceux de tout le prolétariat universel. Au vrters" ~urg1s dans les villes, qm_ se fut une grève pour l'augmentation· des 
tâchaient de dissuader les prolétaires prix de sacrifices et d'efforts inouïs, nous cou:ip~sa~ent pour la plupart de soclallstes salaires, la société borgeoise répondit im­ 
allemands de leurs revendications de la avons repoussé toutes les tentatives de Il!-aJorit.a1res, ~e. surent pas d'avant.age médiatement par son dernier mot qui fut 
socialisation au moyen de lance-bombes restauration aristocratique ou bourgeoise, fec?nder ~t ut1hs~r l_es germes de rev~- l'état de guerre, avec les mitr~illeuses. 
et de mitrailleuses qui sont, certes, un nom; avons terrassé nos ennemis dans la lut~on qui sommeillaient dans le .. P~ol~- Les ,,cadres légaux- sont trop étroits pour 
argument d'un certain poids. La Hansa lutte o~verte. Oe combat nous a coûté tam~ des campagnes. _S~lon l_a 10_1 édictée la contre-révolution. Pendant l'hiver 1919- 
allemande, une union industrie~l,e et ~o~- nos meilleures !o!ces, toutes ~os ~·essour- en decembre par le ministre mdepen_da~t 1920 furent opérées des arrestations en 
merciale, ~éclare qu'elle ~efusa1"_ de ~~1re ces, ~t- notre misere et nos privattons en W~rm, les I?aysan_s_pauvres ~~ le~ JOUl- masse d'ouvriers agricoles révolutionnai­ 
confiance a Rathenau, qui venait d etre I ont été encore accrues. Beaucoup sont naliers devaient élire des Soviets de res. De nouvelles grèves eurent lieu au 
nommé ministre de la reconstitution, c3:r sortis_ des rangs, be~u~oup sont fatigués, i:aysans", ensemb~~ _avec les pays!Lns printemps et dans l'été de 1920, dont, 
dans les conditions présent_es il ,ne pouvait n?s reserves. ~ont redmtes. ;La mauva~s~ riche_s et les p~oprieta~es, et ces Soviets c?mme les, fois précédentes, la ,,sauvage­ 
f.tre question de la réalisation d aucun plan recolte a_ ~l'lSe nos forces vitales. Voila devaient devemr que que chose co~~e ne" fut denoncée par l'U. T. T. et qui 
de !~constitution économique. La bo~r- le~ condit10ns dans _lesq~elles nous avons des . o:g1.1ne~ subalternes des auto!ites furen~ _réprimées par tous les moyens de 
~eo1S1e allemande ne veut pa~ q~ on d~ commen_cer le retabtiss_ement _de notre a~mm1st~atrv:es locales. _Durant les Jour- c,oermtion employés ordinairement par 
fasse des expériençes sur le terraw eco- vie économique, de notre rndus~rie. N

1
ous n~es ·_de Janvier et de mars 1919, le pro- 1 ~tat., L'économie rurale fut par 'ailleurs, 

nomique à l'heure où elle entre en cam- man~uons de moye_ns, de machines, d ac- Jeta~at des campagnes resta totaleme~t declaree ,,d'importance vitale" et mise 
pagne contre le prolétariat sur toute la c_essol!'es, de prodmts.. pans cette situa- mac.~if. U~e J?artie des J?aysans bavar_ois à l'ordre du jour. 
ligne du front politique. . tion nou~ ~omm_es obliges d'user ~e tous manifest~it,, 11 , _est vrai, une , cer~me A ce train-là, rien d'étonnant à .ce que 
Et Walter Rathenau compre~d 1~ s1~ua- les procedes qm n_o~s sont per~1.s . pen- SYil!-:P~thie a 1 _e~ard de. la republiqufl l'esprit révolutionnaire fit des progrès chez 

tion. l1 rayonne d'optimisme; _il veille a la dant cette dure penode de transit10n a~n soviet1ste d~ Mümch, mais le gros des les journaliers agricoles. Lors de l'équipée 
écurit..>. des entreprises pratiques du ca- de sa_uver et de re~ever notre grande rn- masses de 1 Allema~ne du Nord et du de Kapp en mars 1919, les ouvriers a ri­ 
pital. Il déclare au Reichstag all_emand: dustne, . notre agriculture et nos t~ans- Çen~re ne se rendait aucup. compte de cales de l'Allemagne Centrale et du Me~k­ 
.,Je suis plus que jamais certa1;1 que port~, afrn -~e. conserver et d'afl'~rml!' _ la 1 obJet de ~a lutte; par contre, les pay- lenbourg jouèrent déjà un rôle des plus · 
!lotre vie économique sera dans 1 ~space R_ussie Soviet1ste, base de la revolut10n sans afflu_aie~t en fo~!es ~ombreuses dans actifs. Au Mecklenbourg ils levèrent à 
d'une génération complètement re~1se su~ mverselle. . . !es ?rg_amsations_d_es_ Umons de la Ter~e", plusieurs reprises des armées entières de 
pieds non seulement chez nous, mai~ a~ss1 :r'.our cela nous avons mob1.~1sé tous.nos m_st1tu~es . et , ~ir~gee~ . par le~ social- ~oldats ro~ges recrutés dans leurs rangs, 
'fans tous les pa.ys de la ter~e. Mais J e~- m1lttants, ~ous avons donne. toutes nos de':Ilocr ~t~s. C eta1t d_ a1lle_urs bien corn- 11 leur arnva d'enfermer les propriétaires 
time qu'il serait trop hardi d~ voulou forces. Mais n~us 3:vons_besom pour.tout pre~ensib.~. Les social-democrates leur· fonciers dans les étables aux cochons 
une réforme générale de notre vie écono- le ;este du soutien energ1que et actif de avaient, fa~t un tas de" bell~s p_rom:s~e~: tandis qu'ils allaient en personne distri~ 
mique sur les seules thèses. Le corps de no~ camarades des autres paY_s. _Camara- r~ppe! a 1 o!dre d~ la _cana~le,àéch~rn~e , huer des vivres aux ou,Tiers des villes. 
la nation allemande est trop m~lade pour des, vous le voyez, ~e proletariat russe ~1ber:t~. de circulat10~, liberte d as_soc1atio~, La vengeance des hobereaux fut sanglante. 
qu'il soit possible de l'amener a un orga- sur le~quel repose la tache la plus lourde, egahte devant la ~01-et semb~aient avoir Les bandits baltes de Luttov-Vorbeck 
nisme vital nouveau. Les sold3;ts ne ~ont une t~che pre~qu~ . au-dessus des forces ténu parole. A~si l~s travailleurs ~es semèrent la désolation parmi les popula­ 
_pas l'exercice sous le feu de 1 enne~1. et humames, es~ epmse par les so~ra~ces campagnes f~nder_ent•lls tous leur!' espo1~s tians villageoises. Un grand nomhre de 
l'on ne relaye pas les chevaux au milieu et par !a faim .. Pendant 3 ans /2 Il a dans les so~n~l-demo_crates. Apres avo~r nos meilleurs camarades furent abattus à 
de la course". acco_mph des _miracles de courage et ~e lon~emp,s ~te pl?nges }ans 11:ne qua.si- cqups de fusils, qui dans son lit, qui sur le 
Le remède proposé par Bathenau pour sa~rifi.ces, mais ses forc~s se sont a~a;- servitud~A ils 9:vaient ~ 1mp~ess10n . mam- pas de sa porte. Les propriétaires diri­ 

le rétablissement de l'Allemagne m~lad~ bh~s dans _cet~e lu~te ~ mcessante, ou 11 tenant d etre l_1bres. L avemr devait, ru- geaient eux-mêmes l'exécution dési nant 
.consiste, comme _nous le verron~, a lm était ~eul, livre à lm-meme. , de~ent, les detro_mpe1·. . . . du bou.t de la cravache aux a~des-b1ancs 
en-lever ses dernieres forces de vie. Le d .~o~s attendons du III~me Congres. des Lune .des premières mesures Jund1ques les victimes à assassiner. :Ea orochaine 
prolétariat allemand doit par un surpllt8 _ecISw~s fermes et P;atiques, une di~ec- du. nouveau ,,gouvernement révolution- fois nous nous garderons bien d\nfermer 
de travail reconstituer tou~ ?e que ~ tio~ umque _sur tout .1e front de la revo- na~re" fut notamment la ,,loi sur le tra- les proprios avec les pourceaux" disaient 
cupidité des capitalistes a pille et ravage lu~1on mrdiale. Nous en sommes con- vall dans les campagnes". Cette loi, à les journaliers nous les cloue:ons aux 
au nord de la France. ,,De par.son ~sse~- v~I?cus, es cal?ara~es co1:11pren~ront le deux _moi_s de ~a ré~olution de noVfimbre, portes de leu;s 'gran es". 
ce même le débiteur est Cflm qm ~oit seneux de la ~ituatwn ~t- ils app~rt~r~n~ suppnma1t la Journee de huit heures pour Pendant ce temps ~ans les randes ré­ 
payer" , dit Rathenau. Or, c est le prnl:- da?s leur tactique cet eleme~t d acttv1te les travailleurs des campagnes et intro- gions agricoles de Prusse Or~ntale de 
tariat allemand qui doit payfll'. D~s grd- qlli tous permettra de con~muer avec duisait une sévère réglementation de Poméranie et du Mecklenbourg les ~nta­ 
ves ont éclaté ~ans tous le~ COlJ:1S e con ance notre _preuve et qm nous don- l'.embaucha.ge_ Le ~rolétariat d~s cam- gonismes de classe sé sont e~core exa­ 
l'Allemagne causees par 1~ reduct1on de nera la garantie que par nos efforts pàgnes se laissa fa1re. Il pensait avoir cerbés. Dans tous leurs domaines les hobe­ 
salaires et par l'augmentation des heures io~~ns douÎ surmonter?ns t?utes les trouvé dans ,,l'Union des travailleurs de reaux ont des armes et un certain con­ 
de travail menché- n~n a ives e a contre~revolut1on p_our la ~ITe" la p~nsée universelle l'arme dé- tingent de gardes~blancs pour dans le 

iiais cela n'empêche J.>as
1 
lëabinet de 1s étranâ:~e.r par 11; d~sette et la rUine. fens1vfl la plus sftre contre toute vélléité cas où se produirait une grève 'de journa­ 

viks allemands de souten!r ~ dépendante symep~ô con it1onsdobJect1ves et . tous les d'exploitation de la part des hobereaux. liers, ramener ceux-ci à la glèbe comme 
a reconstitution. La fraction 1D mes nous onnent la certitude que Dans le courant de deux années, le nom- des esclaves. Les journaliers soupçonnés 
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de .Jiolchévisme- _so~t ,impitoyabl~me~t lut I'Pmett.~·e son e:'J!loitation en. train, ~t quelques-uns de l~urs candidats d.ans. les doit pren_dre, pied ~a"!ls les org~nisa!ft. 
renvoyés, ce a quoi l U, I', 'I'. ne sait re- pour se faire acquern- des machlnes agri- landtags de provinces et de districts. de la petite-oourgeo1s1~ rurn:Ie, d e~ P. i 
pondre qu'en se taisant, à moins qu'elle coles, les engrais et les outils Indispen- Ici nous sommes en présence de la pro- propriétaires ruraux; 11 ~01t. evemr .'~ 
n'r, prenne part. Les nouve::rn~ ta;ifs pu- sables, entr~prendrc. de réparer _mais~n; létarisation, . lent~ n:iais sûre, d~ cette porie-parolee de ces organisat_1-f ns e\ dd~~ 
bliés au printemps de 1921, loin d amener grange et étable, 11 remarqua bien vite couche semi-prolétarienne, ce qui veut leur assigner d~~ buts cancre emen e 
une amélioration du sort des ouvriers, ne que les prix des produits de l'industrie dire que parallèment se produit le révo- terminés. L~ per1ode ~e la pure propa­ 
reront que le comp1:omettre, davantage. avaient a~gment~ deux fo~s plus que ceux lutio~rneme1;1t des !Dasse~ .. Le Parti Corn- gand? parmi la populat10D; paysa~nt tu­ 
Les h?be~·eaux s~ plaignent d U? 1~anque d_es prodm~s agricoles, Vrnren:t, = mes- n:iumste Uniflé n'a Jusqu'ici accordé aux pe- che a. sa Jin: Il faut .mamtenan ac er 
de rnau~ ~ œuvre, importent la main _d rouvre sieur,s ~c 1 alliance des . prop~1.et~rres et tits-paysans que trop peu d'attention. Les de fan:e réaliser les rangs dt la 1~1~ 
de G~hcie et de Polo~ne,_ ~xploitent le de l alliance _rur~k, , qui exp_hquer_ent a1~ q~elq.ues camarades qui jusqu'à présent rev_olut1on'.1aire non seuleme1?_ a1 -r 0. \ 
travail des enfants, et a cote de cela des paysan ce qui suit: c est la révolution qui s'étaient consacrés avec patience et per- tariat, mais encore au semi pro e aria 
milllers de '.journaliers :1-gricole~ sont, ré- es\ cau~e de tous ~es n:ialheurs, . et les sévérence. à la propagande dans les can~-· de_s campag~_es. . Certes, l~?tUS d ne nr'l.a 
d1~1~s au ?homage. In~t~le de dire q_u_une pre~ent10ns des ouvners. ~ un ~ala_1re ex- pagnes n'ont pu suffire qu'à démentir J faisons pas d illusions sur. e en ue -~ 
1~1se_re c~·111nte caractérise l~s _conchti~ns o_rb1~a~t, et le système. d exploitation mi- les plus grosses calomnies répandues par po;:tee d_u mouvement petit-bourÏeo1i,; te~ 
d existel}ce,_ de logement et d allmentation litarisée. ,Le paysan goba la mouche. Sous la presse bourgeoise qui disait aux .pay- qu 11 existe actuellement dans taest cam 
du prolétariat des campagnes, le mot d ordre ,,'l'ous et tout pour l'éco- sans que les communistes allaient s em- pagnes allerna?des .. Mais e~ n. · que 
Les journaliers agricoles ne sont encore nomie rurale, le libre trafic et la diminu- parer de leurs terres, et enlèveraient de parti qui a l'mtent1on de s emparer du 

que des nouveaux-venus dans la: po~itique tion d~s _s~laires'i, i~s parvinrent à pousser leurs étables jusqu'à la dernière vache. pouvoir et ~e le gar~er, n?us ne ~ev~ns 
et dal}s le mouvement pro~es~10nnel. la majorité des petits et moye~s p~ysafl:s la propagande communiste a eu beau- pas sou~-es~liller le 1o~e qm aipar!ien ra 
Trompes dans leur attente ~uss1 b~e1~ par dans les bras des hobereaux réactionnai- coup à faire dans les campagnes alle- au prolétariat et a~ s~m~-pro étariat ~~es 
!'U. T. 'l' .. que par les p_ar~1s socialistes, res. Cette .~anœuvre fyt encore. facï~itée mandes; il a fallu nettement expliquer aux campagnes _quand il, s agira. de contro er 
ils en viennen,t souyefl:t n Jeter le mnn_che par la politique erro?ee de.s soc1~l-de!Ilo- paysans que seul l'Etat communiste 1~ product_ïon de 1 ~conomie rura~ r 
après la cognee. Ainsi en Prusse Onen- crates dans les syndicats: ils craignaient pourra les affranchir de l'exploitation par d emmagasmer les vivres en vu~ e_ a 
tale. en particuiler, le contingent de d'entrer en lutte ouverte contre le capi- le gros capital, diminuer la charge des répartition; son r?le ~e s_era pas moms nn­ 
l'U. T. T., au cours de quelque mois, a tal industriel et foncier et rejetaient tou- impôts, remédier à l'insuffisance des portant quand 11 s agira de garr~tte~ et 
baissé _<le 70.000 à ~7.0001-:,0e1;ta1?s .de te l~ur _mauvaise humeur. sur l'avidité labours, et relever la production de l'éco- de_ ma1nten~r .~es _gros_ ·bonnets reacti.on­ 
ces !1:econten!s se so~t, ralhe~ a_ l lJmon manifestée po.r, la population paysanne. nomie rurale d'une façon considérable en narres, Il s agit a present de gagner la 
Ohrétienne, d autres, a 1 organtsation Jaune Les paysans mômes les plus pauvres fu- fournissant aux campagnes tout ce dont confiance de ces masses pour que le mo­ 
qu'est ,,l'Union Rurale", parce que toutes rent définitivement amenés à rallier le elles ont besoin: des machines agricoles, ment décisif venu _elles ee tr~uvent non 
deux elles présentent des garanties de camp de la réaction lorsque les syndicats du bétail, le courant électrique, le crédit, pas de l'autre côte de la ba_rric_ade dans 
secours mutuel. La plupart cependant eurent commencé à recourir par endroits les améliorations, les abonissements de le camp des h~b~reaux reac~rnnna1res, 
sont restés en dehors de toute organisa- à la menace et par endroits à réaliser terrain, et enfin des écoles et des cours mais de ce côte_-c1 de la _barn?ade, _aux 
tion. Une nouvelle ,,Union des Travaille- cette menace en interceptant des trans- spéciaux d'économie rurale. côtés des travailleurs révolutionnaires. 
urs de la Terre", formée par ces dlssi- ports (tel fut le cas par exemple dans Actuellement le Parti Communiste Uni· 1 sous les plis du drapeau commumste. 
dents en Allemagne Centrale et en Prusse le district de Francfort) et aussi lorsque fié se doit de faire un pas de plus. Il EDWIN HORNLE. 
Orientale, s'est montrée inviable. simultanément, le' Gouvernement eut corn- · 
Le Parti Communiste Unifié s'efforce mencé à entreprendre des réquisitions •••••••••••••••••••••••••••••••• 

de maintenir les journaliers agricoles dans armées dans les campagnes. · 
les organlsatious syndicales où ils sont A l'heure qu'il est, le ,,Reichslandbund" 1 . • C MMUNISTES 
entrés et de leur montrer comment ils qui embrasse presque toutes les organi-] LA SECOND~ CONFERENCE DES FEMMES O · 
doivent s'y prendre pour aborder et me- sations de hobereaux. et de paysans, est ------·- 
ner à bien leurs tâches révolutionnaire~. arrivé a.pyar~1:_1men~ au faîte de sa gran- S · nce d mat' du 14 luln ; extrêmement grand sous ce rapport. On 
~eul~ment l~a· lut:e c01~tre_ l~ ~ureaucrat1e d;ur. 1fa~s déjà on l entend craquer sinis- ea u m J • · peut affirmer comme un fait q~e partout 
sY:nd1cale es~ ,1:ndu~ difficile . P8;1:, ce trement Jusque dans ses fon1eme_nts. La L-3 séance du 14 juin est ouverte sous où des scisslons se sont produites da~~ 
!a1~ ~ue, dans. l}· ~- 'I .. les ~yndique.:s ~e cla~se paysan!1e _commence a voir .. le re- la présidence de Kollontaï, les partis socialistes les femmes onJ ch~1S1 
.1omsse~1~ pour ainsi d_lfe d aucun droit. ve~s d_e _la _medaille_ dans la face brillante Lllina donne lecture du rapport sur la le côté communiste. La chose na rien 
Les militants commum~tes_ occ_upant d~s q,m. lui e~ait mon~ree pa1: le~ l:iobcre~u~. dictature du prolétariat. d'étonnant. ~endant. et après la gu~m· 
postes rn~u~nts dans la_ direction ~yn~1- ?es derm~rs ava1~nt prec?ms~ , le libre La .illème Internationale Communiste c'est l'ouvrière qui a souffert le plus. 
~ale aussi bien que- les simples syndiques, L!afic, n;1ais, ~n fait. ce n a ~te qu'une s'est proposé un but net et distinct: le Lilina illustre le régime capitaliste au 
fure:ü,, tout bonne.ment_ !.111s a la ~o,rte. h?re ~per:ulatlon. Or ,,~e petit paysan_" 1 renversement du régime capitaliste, _l'é- moyen de citations d'un livre p~blié _à 
Pour 1 ?poque ,de la mo1,s::;011 et pour 1 au- produit bien plus :pour son propre Ausag_e tablissement de la dictature du: proleta- Londres par de savants contre-révoluti­ 
.tonrn~, 11 faut~ attendre a ce c~ue de nouveI- q~rn 1~our le march? et sou vent mei:ne ~l riat. Le développement de la révolution onnaires russes. Cet ouvrage dépeint le 
les grev;s s1~.rgissent. ~ponta~e1;1ent L~. ta- n ~- rien de _trol? a vendre, ce qui f~it mondiale et les événements de ces demie- horreurs de l'exploitation du travail des 
11~10 du I arti Commumste Unifié s~ra. d élar- qu il se so1;1c1c Iort peu iles hauts prix. res années ont posé le dilemne: ou bien enfants en Angleterre. Tandis que en 
gir 3:utan~ que possible le t~rram_ de ?es Du reste si. ses:pr1x de vente ~ugmen- la dictature de la bourgeoisle on bien la Russie Soviétiste les enfants de moins de 
conf~1ts, den prend;:e ~ur _lm la ~1rect10n t~nt, ses prix d achat montent b1:~ plus dictature du prolétariat. 16 ans n'ont pas le droit de travailler 
et ~ ap_Pel~r le prole~a.nat industriel à u_ne vite. En _outre le hobereau ne _se ~ait pas Après la guerre, l'état de l'univers dans les entreprises, en Angleterre on y 
solidarisation complete ave~ le p_rolétariat faute, lm non pl~s, de le dévaliser e?, offre le tableau suivant: les femmes, qui trouve des enfants de 10 et 11 ans. Par 
d~s ~ampaanes.. Plu~ que Jamais le pro- au_gment~ilt,. le prix .d~s se~ences,. du be- ont remplacé les hommes pendant la exemple dans l'industrie textile des. en_­ 
létarlat mdustnel doit se rendre c~mpte tail, du fourrage, et Jusq.u a ?elm de la e1uerre, ont affaibli l'organisation clu. pro- fants travaillent de 6 heures du matin a 
que le _<lénue~ent dans _Ieq_uel 11. se terre. Il Y a des contrees ou l'h~ctare létariat, favorisé en même temps à un 19 heures du soir, 15 heures consécutives. 
-~rouve depe_nd ~ une façon étroite du J,oug ?oûte en moyenne 6~.ooo ma~~s. AAJoute~ certain point la cherté de l!,L vie et la Le but. de la femme co1!1muQ.i.ste dans 
~mmon~e _exer~e par les hobereaux su_1 les a. ~~la la c~arge crois~a~tc;. d un?ot et de~ surproduction. Dans ces circonstances, les Etats bo1!rgeo1s doit etre la propa­ 
;iou~·naher;; agricoles, La lutte _des_ Jour- fi ais d: J>.lu.:s, en plus eleves du transport -aussitôt après la fin de la guerre, 11 se gande. parmi les masses en vue de la 
naliers a~ricoles c?ntre l'~xplo1tation ~t par voie f:rree. . produisit dans une série de pays de conquête d~ pouvoir p~li~iqu_e., La tribune: 
la tyrannie du capital ternen est en me- Le ,,petit" paysan se ressent également puissants mouvements des masses popu- parlementa.1re, les mumc1palites, la pres­ 
me temps une lutte pour le relèvement des suites du chômage grandissant et de laires. Ainsi en Allemagne, en l!HS -19, se, les réunions publiques, tout doit être 
de la pro_d11:ction des denrée~ ali!Ile1~taires l la_ sous-alin~entation à :laquelle sont sou-, le pouvoir se trouva entre les main~ du u!ilisé le plus large~ent poss~bl_e pour 
et la rav1ta1llement du proletanat rndus- mises les villes. De meme qu'auparavant parti social-démocrate et des syndicats. repandre et approfondir cette 1dee. Les 
triel. il y avait une émigration paysanne vers La République des Soviets fut instaurée besoins du prolétariat doivent servir de 

On s'en rend compte d'une façon saisis- la ville, de même il y maintenant en Bavière. Un fort mouvement s'esquissa point de départ non point pour améliorer 
saute en consultant les données de la une émio-ration des citadins vers les cam- en Italie pour la main mise des ouvriers son sort sous le régime capitaliste, mais 
statistique: elles nous montrent no!1 seu- p~gnes. De_s parents sans-travail, affamés et l'étab~issement du contr6le ouvrie_r sur pour, dénoncer consta~men_t l'imp?ssiblité 
lement la chute du tota,l des recoltes viennent reclamer au paysan une place l'industne. Daas toute l'Europe se repan- de resoudre les questions econonnques et 
allemandes, mais aussi la réduction pro- à sa table, une part de la pâtée. Des di- dit la vague du mouvement gréviste. vitales par la voie des réformes, pour 
g~essive dn la cu.rface cultivée et de la zaines de m_ill~ers de journaliers agricoles Mais les p~rtis so?ial-op:por!u_niste~ e~ la app~lle_r à la d~str~ction d~finitive du 
recolte moyenne par hectare, et enfin la I sans feu 111 heu et de paysans pauvres, bureaucratie syndicale redmsl!'ent a neant capitalisme et a l rnstaurat1on de la. 
progression rapide de la superficie des· sont contraints, pour avoir un supplé- l'enthousiasme révolutionnaire du P!olé- dictature prolétarienne. A cet effet tous 
prairies, des terrains en friche, et des I ment de salaire à s'embaucher à l'usine. tariat et de cette façon les premières J les partis adhéra.nt à la Illème Internati­ 
forêts. Dans la seule Poméranie, il y a à 

I 
Mais ce travaÙ lui-~ême fait à présent tentatives :prolétariennes pout. supprimer n_ale doivent faire un nettoyage systéma­ 

l'heure actuelle plus de 125.000 hectares défaut, de telle sorte que le reste de la la. domination de la bouge01sie n eurent tique de leurs rangs. Nous ne recherchons 
de terrains en friche. En même temps la I population rurale n'a même plus ce.tte aucun résultat. Cette année nous avons p~s le nombre, mais la qualité de notre 
surface des prés n'a augmenté que de dernière, et insuffisante du reste, ressource. été témoins d'un nouvel. essor de c~tte det~cl~ement d'avant garde. 
18% environ. Or la récolte moyenne par Qu'en résulte-t-il'? 11 en résulte que .le vague. Pendant ces dermers, te~J?S I'1m- Lmma informe les déléguées de l'im­ 
hectare est tombée de près de moitié. manque de terre se fait de plus en plus périalisme mondial n'a pas !euss1 a s'aff~r-1 mense t~avail révolutionaire et créateur 
L'élevage des chèvres s'est considérable- sentir parmi les masses paysan!1es .. L'Etat mir mais encor~ a montre sa _cornp!ete ~cco~ph ar _l'?uvrière russe depuis le 
ment multiplié. Les machines ag:ricoles. et bourgeois ne pe1;1t pas l~s s~tisfa1re, car incapacité de resoudre les pi:oblemes eco-

1

.J~urnees ~e Jllllle~ _191 ~, •ainsi que de 
les engrais sont fort peu employes par les il ne peut se resoudre a bn~er net a,'.e,c nom1qu~s. Le ch?mage· sev1t dans des l immense_, tresor leg1slatif du Gouverne­ 
hobereaux. . les hobereaux en les expropnant. La re- proportions grand10ses dans tous les pays ment S0v1et1ste dans le domaine de la 

Ce retour à la culture extensive signi- cente loi sur la répartition des terres est capitalistes. En Angleterre par exe~l~'on femme et de l'enfant. 
1lc pour le prolétaire des campagnes le le modèle d'une loi c o n t r e toute répar- compte actue~lement plus de 5. m11hoi!s ~n ter1!1inant, elle déclare: les combat 
chômage, et pour celui des villes la. vie tition équitable des terres. de s_ans travail, d_ans la seule _mdusti:ie qm . se deroul~nt actuell~ment en Occi­ 
ûhère et la famine. Seule, la lutte revo- Si tout de même la situation du ,,petit" textile_ la proport1?n _de ceu~ qm 'tJavail- ~ent et en Orient ne doivent pas rester 
lutionnaire, la lutte en commun, des deux) paysan est encore tant soit peu suppor- lent a temps redmt at~emt 90 Xi-, La mfru?tueux et ne le resteront pas. La. 
catégo1~ies du prolétariat, pour l'expro-1 table, celle <lu ,,petit" fermier est aeve- classe_ paysanne a peu, a peu cesse d{) Conference actuelle en donne la garantie. 
priation des domaines, pour le désar?rn- nue, elle, quasi insupportab~e. Le ,,petit" prodmre sur 1~ marche et se renf~rm~ E!n avant sous _le drapeau d~ l'Interna­ 
ment des hobereaux et de leur valetaill~, paysan ne souffre qu'ind1recternent de dans la _Prod,.11ction naturelle ~écessalfe a t10n~le 9ommumste vers la d1etature du 
pour la mainmise sur la production ag~·i· l'exploitation du capital industriel et ses beso_ms .. 1-Jous demandons. le~ e~orts proletariat. . , 
cole et pour la répartition des produ~ts agraire, tandis que le ,,petit" fermier, du prolet~nat ?om b~tt~nt le. _capit.allsme La parole est . donnl:!e a Gerten pour 
de l'économi.e rurale · par le prolétanat lui, est en contact immédiat avec 'fo resteront-ils a~J~urd hu~. a~ss1 impu;ssants e~poser la questio_n ~e. la lutte pom la 
,irganisé, en un mot pour le renversement hobereau-vampire. Les prix de fermage que dans la penode piecedente d avant- dic~atu!e du proletanat dans les Eta 
du régime capitaliste et l'avènement de ont augmenté au cours des dernières guerre'? . . n • , , • caY,i~list~s. , , 
la dictature du prolétariat, seule cette années de dix, quinze, vingt et même Le capitalisme a ~nga.1e 1 att~qu~ su~ , e ferai i;>receder mon rapport, déclar 
lutte pert remédier à la situation. Il est trente fois leur valeur primitive, et bien tout ~e front. Il oblige e rir.ole1:1'1~t ~ ~ orateur? dune re1:na1:que préliminaire. Si 
hors de doute que le prolétariat industriel souvent les ,,petits" fermiers, incapables trava1ll~r pa~tout pour un sa Jire, lffirnue 1e 1ou}a1s vous depe1~1dre les conditions 
lui aura montré le chemin à su.ivre et de payer doivent céder la place à des et une JOUrnee- plus lon_gur me~e c~m- l'~ utt0e p~ur la dictature dans toUW 
lui aura précédé. profiteurs' de guerre, venus de la ville pagne contre les org_amsa iois J>I,O e~s1or d ~pe cc1dentale et l'Amérique, j 

avec le gousset bien garni. En Saxe ,le ~ell~s .. ~on but umque e~ anean Ir evrais accumuler ~es matériaux colos· 
2. Les ,,petits-pay!lalls". sort du prolétariat campagn~rd est tout 1 ~ct1vite de la class~ ouvrière pou! la saux. Je me borner:a1 donc à la situation 

. b t indi ne d'êtres humains. En fall'e rentrer dans 1 esclavage. Mais, la en Allemagne, pmsque le mouvement 
Il y eut uu temps, vers la fin de la Honnemen an&stent les premiers symp- classe ouvrière s'est révoltée. En Norvege communiste féminin y est particulière- 

guerre et u~ peu après, o~. l~ paysan tô~~~;:r~:r_.~~érisant les jaqueries: le coq une grève de soli~arité a intéressé 120.000 Il'!ent, développé. D'autre part l'Allemagne. 
pauvre de 1 Alle)nagne Merid10n~le se d . ndies a chanté sur plus hommes. En Italie on a vu une grève d apres tous les symptômes est le pav 
trouva tout à coup de l'argent plern les r~uge -t~ mc~s ro riétaire acharnée des fonctionnaires. En ~ngle- le plus proche de tous de' la dicta.tu~ 
poches, ~égre".é .. de dettes, poss~ss~1u d1 d inet1i! fe:m7!rs ft [etits p~ysans corn- terre la lutte sans _exemple_ des mineurs, du prolétari3:t. ~our la femme la dicta- 
son petit lopm de terre, A - ou 1 pu t tuellement un peu partout à suivie par les ouvr1ers textiles. Pour ~ue ture du proletanat est une nécessité vital 
s'imaginer. être presque maitre de sa per- n;encen_ e:~n associations spéciales. Dans la lutte actuelle de la cla~s~ ouvr1èi:e encoi'e plus grande que pour l'hommt, 
sonne. Mais c~la ne dur3: pas longtemps, f. oll~ams . rale elle-même surgit et croît porte plus de fruits. que les preced~ntes, il car. elle a à briser un double joug du 
Les marks-p~pier, les a~s1~nats de ~ou.!s ~ ianc\~Ition de petits propriétaires. faut suivre la tactique de 1~ ~I~me In- C1;L:(!ltal et. de _la famille. Quoi ue les con· 
valeurs !1~m~nales, se revelère~t b1~ntot, i e op~tains endroits les petits fermiers ternationale en sou~enant 1 act1v1té des ?ït1ons obJectives _poussent ru~si la fem 
la dépreciation de la. mo1!naieL a1~ant, ats c.e . é des démonstrations pour masses, en les entramant au combat po~r ~ la lutte révolutionnairP, sa nature l'en 
comme une vaste mys~ificat~o~. f ~: par- on t o;gam~ntre la hausse immodérée le pouvoir, en démasquant tous les re-. eloigneA encore. Le fait s'explique p 
anes du paysan ay_aie~t ete ai ~s en pro es _er c. f a E Prusse pendant formistes. . l 9.ue meme les ouvrières t ~R • tf~ 
grande partie au preJudice d~ ~on _elc~no: ~~s é)~~i!s !f:1~gtré:Ssi à faire entrer Le rôle de la femme communISte est a; un triple cPrcle d'obl~tio:;~{~t~- 
.mie. Lorsque, la guerre termmee, 1 ,ou . , 
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. " , é~m~ tt la f?~~ salru·iP-es, in-na- certitude que chaque dé_faite du prol~ta­ 
."'. t IDtffP;· · : \}1 ~' ;1- ,le :-1 heures de riat après une lutte active a.bout~t nna­ 
v ail. leur journee 1 - ; u .ooms de 15. lement à un renforcement. Chaque epreuve 

Il n~ t,ew·_ reste plus de te1~1:ps ni de force augmente le Parti Co~m_uniste d'All~- 
pour ~ action. s~c1ale nu politique. D'autre mazne. Les erreurs corngees et compn- . . . . 
part l_Etat_seflorce par tous -Ies moyens·setservent l'Internationale et Je mouve-1 Angleterre. 9df'::,;;r.,, IJ JU111. :· }.;~ .,JJaci~·· du_u 
~e mam~nu; la femme _dans son ignora.nef'.! ment communiste universel. juin a1mo~cfl que ~epms la. déclaration 
hn R~ss1e l Eglise agit sur la paysanne.! Après la reprise de la séance, la parole N 14 . in ·-- Un premier gouver- hors la 101 du parti co~mu!1iste en Bul- 
()~1' drr"', ~e~ Etats cap!tallstes où l'Eglise est donuée à Wertheim (Autriche). L'?ra- ne~!~in, trnio{~~t~ a été constitué _clans gar_ie, .toutes l:s orgam~ation~ , ayan~ le 
fll't un o'.1•an~ d~ pouvoir go~vernemental. teur traite seulement de la première l'Ulster .avec le ministre président Craig I mom_die rappoi t avec _lm ont été f~r1!1~es. 
Lr~_ partrs 1·;ac~10nnaITes .s efforcent par moitié du rapport, sur le rôle de la fem- à la tete. Les Jour11a~x comm~mstes sont d_efi~ihve: 
rous les moj ens de convaincre la femme me dans la révolution allemande. Il faut j ·-··· -··· . ment fermes et le gouvernement déclare 
que __ dans i~u~s ses malheurs, la cherté de distinguer deux points de vue: la _si.tua- . . . . • 'que dorénavan_t 31ucun journal commums- 
hi vie, le u~ul!lage,etc ... , les ouv.rers sont tion économique du pays, la maturité dll] .ltaI1e! te ne sera tole~e.. " 
responsables, a cau~e d~ leurs exigences prolétariat. La situation éconornique en , . Odessa,. J 3 JUm. -- Le ,,Dasvol~ . d:- 
~xceSS1ves .. La socia}-de1_noc~atie et les Europe Centrale est déjà mûre P?m·.la Riga, 1-1 [uin. --·· u apr~s d~s ~enseign~- Tcherno_wi~z annonce qu~ le 19 Jllln a 
autres partis en fait . reactlonnaires la Révolution communiste. Le prolétariat ments de Rome, le Parti. socialiste a de- Ploechti s ouvre le Congrès des. social-dé­ 
;1ersua.dent .~ue le dr~~1t de vote sera la est encore insuffisamment préparé à l'_a~- cidé à l'unan~m!t~ de faire opposition au I moc;at~s d~ toute la ~ouma.me en vue 
p~nacée universelle. En Allemagne on a, tion décisive. Une des causes est preci- cabinet de Giolitti. 1 de l unification du Parti. 1a1~ beaucoup . dans le_ 8ens de l'organi- sèment le retard de la femme. Nous de- -----·-·-·-- · -----·- ·- 
sation P,rofess1onnelle de la femme, quoi- vons nous efforcer d'élever la c,onsci~nce . • A • 1 Odessa, 13 juin.-Un radio de B~carest 
q~e dans presqueauc~i~ssnd1catlafe:r:nme de classe de l'ouvrière P?llf l'entrainer] Haute. S1les1e. 12 juin annonce que d'après les declara- 
n occupe dPS ~postes directeurs. Parfois on dans la lutte. Diverses méthodes ont ete 1 · tions de 'I'ake Ionescu revenu de Belgra- 
rencontre n~~me, parmi les communistes proposées, mais elles ne concernent que I D'après le ··Daily Cronicle", les An- de à Bucarest un plein accord a été ob­ 
,•ertams pre;Juges contre le: droit élec- l'organisation. Il faut parler du contenu glais en Haute-Silésie ont transporté leur tenu entre la Roumanie et la Serbie. La 
toral de la _femme. 11 _ faut_ exi~~r ~~e la même, L'orateur déclare qu'il est im~os- quitrtier-général d'Oppeln à Gross:Strelitz Petite Entente doit être considérée comme 
fpmme r~ço1ve sa pleme. égalité, afin de sible de séparer la propagande et l'action. et ont l'intention d'évacuer tout le pays constituée. Benesch sur la question de là 
:ie conva~ncre par le fait. que . 1~ Parti Ce sont les deux moitiés d'un tout se avant le 22 juin. Ils ont déjà exigé la Petite Entente a déclaré que dès lors la 
Communiste sera son umque hberateur. complétant l'une l'autre. Dans la lutte retraite des Polonais. 'I'chéco-Slovaquie a couronné un système 
La fetpm~ n'a p~s ei:core partout été révolutionnaire l'ouvrière ne doit pas également avantageux pour la Roumanie 
appelée a p,artic1per a _la lutte réyolu- avoir un but spécial, mais combattre . . . , , le corres- et pour elle. La Petite Entente se lèvera 
tionnaire. C _es\ P~'!-r.quoi nous adnnrons simplement pour la dictature du proie~ Londres, 1~ ~um.:;- D arr . l ou- comme un seul homme en cas de menace 
ta_?t la Russie ~oviet_is~e , o~ la femme a tariat. Nous devons préparer l'ouv_rière ,a pondant du Tim~s en, 1 esir, ~ g est de la part de l'Allemagne ou de 
meme quelquefois precede 1 homme. la prise du pouvoir. Le prolétariat na vern~~ent des insurges po"onai~erne- la Hongrie. Reste seulement la ques- 

Nous devons à tout prix nous débar- pas encore sü déployer suffisamment de· qualifie pa; l~s ~lleman_ds_ de gou , ime tion des (" relations entre la Petite 
rasser de la passitivé féminine, Par quels volonté combative. Il faut surmonter son me!!-\P~ole~arien. peu l1fere;;!~tirg Le Entente et ia Russie. Benesch n'accorde 
moyens'? Par _la propagande ou par I'ac- inertie. C'est là le rôle de la femme dans sovie is e d ars s~n / a e d'une no~velle aucune importance au doute de la Rou­ 
tion directe. La propagande doit se chan- la révol~tion. . correspon an ne ou e pas 1 olo- manie sur la possibilité de s'entendre 
ger en action. Il faut ~ontrer à l'ouvrière Vo_lnai~ ~st d'acc?rd avec ~follonta1 sur attaque 1des alle~a_nds .cttr11., ~\fr·- avec les Etats Slaves. Il suppose qu'avec qu'elle n'est pas seule a souffrir, que son la nécessité de varier les methodes selon nais, 81 a comi:iiission m era · iee e la conclusion du traité entre la Rouma- 
sort. est partagé par des millions de Iem- les catégories sociales. Il faut aborder pnme pas la revolte. nie et la Tchéco-Slovaquie la liaison entre 
mes prolétaires du monde entier, que la différemment la ménagère, l'ouvrière et ---·--···- cette dernière et la Pologne deviendra 
1:_h~r~é de . la vie, le chômage, l_a morta- ~a paysann,e. M~is. _il est r; un. fact.eur plus étroite. La Roumani~ est a:pp:lée à 
lite infantile, etc, sont des phénomënes a~quel on. n_a pas ~~1t assez attention, Pologne. jouer sous cr. rapport un role considérable. 
universels. On la fera sortir ainsi de son c est la différence d age. Il y a un grou- . 
inertie, on lui donnera la volonté de corn- pe d'ouvrières qui est non seulement Odessa, 13 juin. -- Le ,,Journal de Po-

1 battre. Les femmes doivent défendre acti- économiquement, mais encore psycholo- logne" du 10 écrit: Pendant ces derniers 
vement leurs intérêts vitaux et se con- giquement plus accessible à la propagande temps la propagande communiste pro- j 
vaincre par expérience qu'elles n'obtien- révolutionnaire et plus capable de lutte, g:resse en Pologne. Il faut reconnaitre que, • . . , 
dront rien sous le régime capitaliste. La c':st l'ouvrière jeune. Bn B_elgique . la dans un peuple qui ~·a pas une ~onguc ~~~C::1(, ~') J~rn. --L~s Grecs_ on~ com- 
difficulté de leur situation est doublée Ligue de la Jeunesse _a_ une enorme pn- expérience parlementaire le terrain . est mence 1 offensive contre les Kémalistes, 
encore du fait de la concurrence à l'in- portance. Elle est parfois plus forte meme favorable à la propagande commumste. . .-. --- . 
téneur de leur propre place. Ce sont les que l_e Pa~ti Communiste. La_Propagapde Les bolchéviks mènent leur action clan- Bordeaux,. 14 JUm. (Rad10) On. mande 
hommes qui en cas de crise sont jetés p~rnu les Jeun~s ouvrières do~t donc etr~ destinement et là réside le secret de leur de C~nst~n.tmople que ,des ~cen~s vio~entes 
les premiers à la rue, car le travail fé- faite par ces ligues de la jeunesse qui succès". s~ pt oduisirent dans 1 assemblée nationale 
minin est moins cher. C'est pourquoi cer- ~os~èdent des !n?-y:ens spéciaux pour ····-- .. -----· d A_n~ora, au cours des disc~ssif,ns sur la 
tains syndicats d'Allemagne ont pensé à e-ye11ler l_eur. act~v~te. Nous devons obte- Odessa, 13 juin. ·- Le ,,Novoe Slovo" ~obtique de Kemal-pacha à 1 égard dé 
interdire le travail aux femmes ayant un rur une ~tro1te liaison entre tous l~s or- du 7 annonce que les pourparlers roumano- ~ Angle~erre. Des coup~ de :evolver furent 
soutien de famille. Nous avons dû soute- ~anes faisant la pro~ag8:nde parmi _ les polonais qui ont lieu à. Varsovie se pour- erchanges entre les députés. Moust.aph~­ 
nir une zrande lutte pour montrer la remmes et les. organisations de la Jeu- suivent avec succès. Une convention de l\.~m.al-_Pacha menaca de donner sa 
nécessité du salariat pour la femme. nesse communiste, . , . ., commerce est déjà élaborée · et les délé- démissicn, 
Nous avons _c_n v:u~ une sér~e ùe cam- L.a paro~e est ensuite donnée a Stroe- gués polonais arriveront à Bucarest pour j 

pagnes: pour l'égalité de salaire, pour la mer (Autriche), . , la signer le 15. La solution des questions· 
protection du travail .. J?OUr la re~onm~,is- . Re.venant sur la q.uesti~n touc!ie~, dans litigieuses de délimitati~n territoriale 1 

san:e de la :natermte c~mme fonction la seance de la veille, l_orat~m I~p~nd rencontre de grandes difficultés et aucun .. . . _. . . " , 
sociale de la femme etc. I'out cela con-

1 

aux reproches adresses au Parti Autr1?hien accord n'a pu être encore obtenu. Londres 13 JUm.-Le ,,Times d au- 
duit à un seul et même but: l'émancipa- an sujet des revendications pratiques jourd'hui insère la communication sui- 
tion de la femme et tout cela est irréali- employées comme méthodes de pro:pagande --------- jvante de l'Ambassade du Japon sur la 
sable tant que ~ubsiste le capitaltsme. à l'égard des ouvrières. Il :n·~T _ a la aucu!1 p B lk .• situation à Vladivostok: ,,Semenov a 
Cette vérité commence à pénétrer dans la c·pportu~:lis~ne. Les revendications prat1-1 ays 8 an1queS. exprimé le désir de se joindre aux diri- 
conscience des femmes. Après la révolu- 1 ques n'u_iteressent pas seuleme~t les f~m- . . .. geants du mouvement de Vladivostok 
tion allemande, la gratuité des secours mes, mais toute la classe_ ouvrière, 9 est Ode~s.a, .13 juin. -},e ,,Novoe Slovo contre les bolcheviks. Le gouvernement 
aux accouchées fut refusée par le Gouver- en accord~nt notre att_ent~on aux exigen- ~u- 8 J~~n. annonce qua Akkerman~ ont japonais, estimant que cela pourrait avoir 
nement social-démocrate: des faits de ce ces concretes ~u prolétariat que nous ~e e~ a_rretes les t~ente membres de 1 ?rga- des conséquences regrettables, s'est efforcé 
zenre montre à l'ouvrière qu'elle n'a .rien touchons le mieux et que nous conque- nisation communiste de la Bessarabie du Ide tous ses moyens de l'en détourner. 
Î attendre ni de la bourgeoisie, ni des rons sa conûance, Sud. Semenov a méprisé ce conseil et est parti 
pseudo-socialistes. Il faut tenir compte d'ailleurs de la .. -··--- 'pour Vladivostok. Néanmoins le corps 
La lutte grandit les forces de la femme. situation spé_'.êia~e de_ l'Au~riche .. Ce n'est Ode~s~. 13 jum. --- Le ,,Nache Slo~o·• ~onsul~ire. de cet~e ville lui a. r~fusé 

Au mois de mars les femmes ont marché pas la volonté révolutionnaire qui manqu du 7 .1u111 annonce , de Bel~~de. que? 1 autorisation de debarquer et a exige que 
avec les hommes. Il faut donc préparer, à son prol?ta;r~at. Mais ~ucun ,_mo!1vement A!bame a commence la mobüisat!on ge- lui e_t ses troupe~ _dé~osent _ les armes. 
l'ouvrière à la lutte finale entre le tra- 1 ne peut reussir en Autriche s 11 n est sou- nérale ~ontre !es Serbes. A ~a tete des Ensuite les autorites Japonaises ont in­ 
vail et le capital Il ne faut pas ;;e bor- tenu par l'All-amagne. En théorie nous ne Albanais, adn~.1~ablement armes, se trou- formé Semenov qu'elles ne lui accorde­ 
ner aux uestion~ strictement féminines. nous refysons pas à_l'action._ Mais le Parti ve~t. des . offtciers tur?s· ~ De nouve_lJes raient auc:un_e aide matérielle ni morale 
Il faut sisciter l'initiative. Déjà la. femme comm1;1~iste d Autriche doit a van~ tout umte~ partent de Serbie ,a la fron,ti~re et ne consideraient :p~s ~a ~e~me à Vladi­ 
s'éveille. Si la ·ève des mineurs se pro- c?nq_?enr la eonfia~ce de son pro~~e pro- albamenne. On s~ppose qu entre la Gre_c~ vostok comme un fait .Justifie par telle 
1 ~ en Angleterre ~·est letariat. Il faat temr compte de l'etat de et la Yougo-Slavie un accord secret a ete autre situation précédemment occupée 
;;ftesa~~~ri:~i;~~t ma~ifesté acti;c~ent prépar~tioi:i des m~sses et voir dans les I conclu pour le partage de l'Albanie. 1 par _lui. Après cela Semenov s'est rendu 
leur sympathie aux gré"!s.t_es. En, All~- ·revendications pratiques un moyen con-, - a N1kolsk-Onssouriisk". 
magne en mars les ouvneres o_n.; fait rct _de _les abor~er: Au 1~o~ent v01ilu le ;;;;;;:~~~~;;;; __ a;a;_::;_~-~-;;;; __ ;=_=="--~~;;;-;;;;;;;;=""'~~;;;;;;;;==;;,;;;;~~;;;;;;;;;;,;;;;;;;;;;:;===='=====;;;;;;;;=== 
grève avec les hommes. Les Part!s .c?m- proleta1:1at _autrichien sern a la hauteur 
munistes doivent donc s'efforcer d ut1hser de la situat10n.... , , 
la femme pendant la lutte révolutio~n~irc, La parole es-L donnee à Heffke (Alle- i En memoire des communistes lettons 
elles peuvent servir d'agents de liaison, magne). . , - 1 f 'f l 
d' ·ci . . .. etc 11 no faut pas oublier L'Allemagne 1~st en plerne per1ode de USI es. 1 e au eun;, . , (Y ,, • ·1 t , t · ·1 f· t 
les servantes, qui sont encore le plus '?~ene civi e e ces pourquoi .1 au Inauguration du stade. 
souvent dans l',csclavage de leurs patrons. fane tous ses efforts pou1: ent:r:arner. la Le 17 juin à 7 heures i; du soir dans . 
En cas de combats révoluti~_nnair~~. il ~mn:1~ ~ais le -~om~:t revtuturnaire. la Salle des Glaces de l'atcien Théâtre Le 26. juin aura lieu auprè~ de l'Insti- 
Iaut constituer un cadre d mfirmieres, e iesu. a a ~ 0 enu. .ies emmes Ermifage (Karetny Riad) la section let tut National de culture physique l'inau­ 
pour ne pas s'exposer à ce qui est arrivé 1commu1mstes tdodive1nt dafns lla.t_mes,~re +~e tone de l'Internationale èommuniste "rga- guration du stade d'exercices sportifs, de 

B .. • . 1 . fi ·, s et les· mé eurs orces e e eurs acu es execu(A'.;r . t . ,., - aymnastique et d · C t d t 1 en aviere, ou es m rm1ere . . ,.. 1 t. il t d p rï L f mse un c.oncer ·-meetmg en la mémoire· o . , , e Jeux. e s a e es e 
decins des blancs ont refusé par prmcipe e rava per~anel~ t u a .1· ,est em- des communistes lettons fusillés premier cree en Russie .. 
d bl ·s Il faut se défaire mes commums es on compris, ces seu- Prendr nt 1 1 S h · L , . 
e pa~~er _nos _e_sse . . . m~ est lement par la guerre civile qu'elles peu- . o a paro ~: toute ka, Dani- a ceremonie commencera à 5 heures 

du preJugc pacifiste que la fer B r vent arriver à la dictature du prolétariat chevski et les representants de l'Alle- du soir. Elle comportera une série d'exer­ 
incapable de porter l~s armes. - ~\ m Elles savent les sacrifices qu'elles auront I magne, de la Hongrie, de la Finlande, de cices physiques auxquels prendront part 
les femmes commumstes onlt servit ~s à subir Malgré Iles échecs subis depuis la Pologne et autre pays. toutes les sociétés de gymnastique et de 
lni·tr ·11euses A Munich el es on pris · · E t · t ·t · t d M o 9 • a~ : 1 ville A chaque deux ans, les ferr.mes communistes n'ont n ree gra m e et sans billets. spor e oscou. n s attend a la pré- 
l_):rt 11 la ?efÎn;.e de ir~ en · :\.llemagne pas perdu courage. Elles manquent de sence de plusieurs Commissaires du 
e mce e revo u rnnn.~ sont ~vec nous' préparation théorique, mais elles agissent . Peuple. 
dd~ ntrombreustes touveuriter,reess quelques une~ en véritables révolutionnaires. Avis aux délégués d'es Syndicats du Livre, 
au es res en n • L 1· te d te · 't t · · · I . N t but est d'augmenter a 1s es ora urs e an epuISee a , . , , 

font horilea° o r~ières Il faut entrete- parole est rendue au rapporteur. La. Reumon ~enerale des délégués des 
~ nom re :frJI! liaiso~ entre le mou- La brièveté même de la discussion Syndica!s _du _Livre et du Comi~é Centr~l 
~m~l~~~muniste des femmes et l'en- montre l'unanimité des membres sur les de_ la !11de_rationd Pd;r1:sse du Livre, fixee semble du communisme. Il faut à tout questions fondamentales. Herten est d'ac- auJoy.r U1 ven re a 7 heures n'aura 
rix intéresser la feIIllile à la politique. cord avec l'idée qu'il faut soutenir de pas ieu. . La communiste rendra part à la ~i~cus- toutes f~çons les Jligues de li:., jeunesse E_lle .e~t rep?rtee à demain 3 heures 

sion de toutes fes questions politiques com_m_umste. _De même les revendications apr~s-m1d1 a~ siège du Comité Central: 
nationales ou internationales. La, confé- fémrnrn~s doivent être soutenues par tout RodJestvenski Boulevard, 12/1. 
rence des femmes communistes. eJ'!lettra l'appa._re1l. des P~rtis Communistes. Les Tous les délégués de l'industrie du Livre 
son avis sur les questions de prmcipe de orgamsations f~mmin~s , doivent examiner sont spécialement invités. 
tout le mouvement. , t d ~uJesl les _quest!ons ~enerales de principe. Le Comité Central. 

Gerten comparant les évenem~n s e n n a resolution qm sera votée ne devra 
mars rt hquipée de Kapp, e:xpnme sa pas rester sur le papier. -,~ 

A L'ETRANGER . 

Proehe-Ortent, 

Extrême-Orient. 

Pour le Congrès. 

La fete des enfants. 
Uue distribution extràOrdinaire de pro­ 

duits sera faite à l'occasion du Congrès 
à la population enfantine de Moscou. Elle 
comprendra en particulier du chocolat, 
du cacao, du lard, des bonbons, des con­ 
serves, etc. 
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Programme. des solennités, du 17 juin 11a ~ussic. Soviétiste _fera sa révolution, son président Land~r au nom du Comité I Pour cette raison les partis socialist.;. 
1921 en l'honneur du II leme Congrès la revo~u~ion commum_ste. . de Moscou. Il exprime sa certitude que des Balkans se tra.~sformerent en par 

de l'Internationale Communiste. 1 Le délégué d~. Parti Ocmmuniste Bul- le prochain _congrès fera avancer la révo-1 communistes. ad~p~re~t un. nouv~au ~n1- 
. . g~re dess~ne, ~r1evement la cnse ëcono- lution mondiale. Dans tout l'univers, sans gramme tenda~t a l act~on revolut1onn~1_re. 

1) A midi, Place Rouge, revue des m1q~e qui sévit dans tous les Etats bal- aucun doute -la cause révolutionnaire est adhérèrent à l Inter~at10nale Commums~. 
troupès, des ,,Vsevobutch,, (Sections de kaniques. Il parle des répressions que le en progrès. Tous nos camarades cornpren- et se mirent à la tête du mouvement r, ... 
Préparation Militaire) et des Détache- gouvernement inflige aux communistes dront les difficultés de notre situation et volutionnaire dans les Balkans. . . 
ments communistes d'Affectation Spéciale et à la presse communiste. Mais la révo- nous aideront à conserver la base de la Pour le succès des ac_t10ns révolution- 
avec le concours des 'délégations o'uvriè- lution , ~oD:di~le est proche. Lo. Russie révolution, la République Soviétiste de naires, les partis comm~m~tes des Balkan 
res divers arrondissel!lents. . l~nce l eclai~ a. traye_rs. le 1!1:onde ~t bien- Russie. Mais qu'ils se hâtent de nous ont reconau la nëcesstrtë de. la collabo- 
La revue sera passee par le Commis- tot de ces éclairs Jaillira l incendie. secourir. ration mutuelle, de la CO?rdu~at1on des 

sair~ du Peuple à la Guerre et à la L_e délé~~~ du Parti _Communiste br_i- Le meeting se termine à minuit au efforts, e~ de l'unité d; direction. C'est 
Marine, le cam. Trotzky. tannique féllcite les ouvriers de la Russie chant général de l'Internationale. pourquoi a la dermère Gonference d~ S~fta 

Commandant en chef le cam. Vaskanov. So~iétiste qui sont venus à bout du capi- _ {mai 1921), ils ont constitué la ~éderation 
La revue sera commencée par le cam. talisme dans leur propre pays. Nous ne Communiste des Balkans possedant son 

'I'rotzky, qui reçoit le -cornpte-rendu du doutons pas, dit-il, que la révolution an- organe exécutif propre. 
commandant d~ la revue, après quoi corn- glais~ ~e. soit proche, e~ aprè~ elle ~en- la fe' dera1·1on [ommuu·,,,e de, Balkan• La révolution prolétari~nne et paysanne 
mence le meeting. dra inévitablement la révolution umver- U • U • •• dans les Balkans aura a surmonter des 
En même temps que sur la Tribune selle. difficultés colossales et des obstacles mal- 

Centrale de l_a Place Rouge, les délégués Le représentant du parti communiste A - . . tiples résultant du peu d'i~po~nce nu- 
de l'Internationale parlent en d'autres suisse parle de la fierté et de la joie alor ux cour~ dullus sa~~age cfauv{!1\smet mérique relative du proletariat et de 
lieux sur 5 ou 6 camions automobiles I qu'a éprouvé le prolétariat suisse en ap- mo ~ i~et ad 0r~külSle na ;?a d e de l'influence considérable exercée dans ces 
servant de tribune au milieu des unités I prenant les victoires de l'armée rouge. . n ~c is e ~s a ans asso ee e . o- pays par le capital de l'Enten~. . 
de troupes et des colonnes de \a popula- L'orateur termine en· exprimant sa certi- :~~t~1°•1 de riche1sses/t 1de ~r~es "f1ef8, En dépit du régime d'exception prati­ 
tion des quartiers. Le meeting durera une tude que le prolétariat russe triem- uns1 ai tr 0$l peuÏ es e. a per~su .e es qué par la bourgeoisie balkaniqu_e et les 
heure un quart. phera sur le front intérieur comme· il a con, e es a:u re_s, preparan amsi ur~e impériaÏistes de I'Entente en depit des 

A la fin du meeting les colonnes des triomphé sur les champs de bataillé et gu~rr~ d exter~m~ation mutuelle, les partis effroyables persécutions et de la terreur 
quartiers, ayant à leur tête les. détache- constituera le véritable système écono .. ~?~1a1~ites,quoiqu ~ncori ~br !1°flmbreux e~ inouïe auxquelles sont soumis ici_ les ~om­ 
ments communistes, marchent au pas de mique du communisme. ya encore au.une ai e lil, uence SUI munistes et les ouvriers révolutionnaires, 
parade devant la Tribune Centrale. Le délégué des syndicats rouges d'Amé- lfe~ ...... masses .Pt_opu aires, eurent 1 autdaçtee de les partis communistes balkaniques tra- 

D 
.. 11 . t 1 t d 1 . 1 1 . . aire opposi 10n aux programmes en urs . d t , . , 1 •. er la ernere e es surven es roupes e a rique sa ue es ouvriers russes au nom des t· 1. t t d d, 1 h t t vaillent ar emmen a revo uuonn 

Pl R · t t 1 t · d . . . . . na iona is es e e ec arer au emen . 1 b · us d ace auge, puis ou es es au res um- es ouvriers révolutionnatres d'Amérique ue · . 1 t 1 A . conscience des masses a one ses es té 1 t· d , t· ili t . . q Jamais a guerre e es conquetes mais E 1 t t es, es sec ions e prepara 10n m 1 aire. groupes dans la Ligue des Ouvriers seul t l' . d t te 1 ' t· villes et des campagnes. n es rempan 
L t · , 4 h 1 d tri 1 d . emen union e ou s es na ions _ 1 . 1 t· . il ~ a revue se ermme a eures. n us ie s u monde. 81 vous employez balkaniques u R. bli F idé t· dans la utte revo u ionnaire, s se g«,- 
II) A · 1 fi d 1 t 1 A . . dl .1 en ne epu ique e era ive · .1A h . . . b t 'ft pres a n e a revue seron a meme energie, 1t-1 que vous avez des Balkan it , d 1 blè parent sans re ac e a venir a ou ~ - .1. b é d 1 t· 1 hé , d t , d 1 ' . . . , . s, pourrai resou re e pro eme . . t t . t· , d 1 d · ti ce e r s ans es quar iers es eros u mon ree ans a guerre civile a orgam- balkani ue et 1 lib dé 1 mtivemen e sans pi ie e a omma on 

t 
1· ,. . . ' q assurer e I re eve oppe- . . 

rava1 . . . . . ~er 1 industrie, a combattre sur le front ment et l'existence mutuelle des eu les bourgeoise. . . 
. Dans le quart1_er RogoJ.sko-Si~o!lovski econormque, 111: aussi vous dépasserez balkani ues. P P Les résultats a~temts et 1~ rapide gro~- 
a 7 heures du soir au théâtre d ete (Rue tous les peuples et vous triompherez de Fi· .1èleqs a' c poi t d 1 p t· pement des partis commumstes balkani- 
s k · 5) F 'd · t· d ·t t 1 · · · · u e in e vue es ar is 1 dr d l'I t ti l emenovs aia, . e era ion es me aux. outes es difflcultés, Socialistes des Balka . . t dê · ques sous e apeau e n erna ona e 

D 1 tl d Z k . t .. à 5 L d ·1 · . d . . . ns se reumren es . t t 1 . 'b l bl d ans e quar er e omos vone sie . e e egue es associations commumstes 1910 a' Belgrade en 1 C Ié n Commums e son e gage me ran a e e 
h d . , th. At St . ki d. S d . une re on ere ce . . d 1 R. 1 t· d 1 eures u sou au ea re rouis 1 scan maves ( uë e, Norvège et Danemark) Sociallste des Balkan . .1 f 1, e t la victoire e a evo u ion ans es 
(P 1. k ) F idér t· d . f ·1· it l 1 't . 1 . . s, ou i s ormu er n B lk o ian a e e1_a ion u cuir.. e ici e e pro e ariat russe de a victoire leur programme et esquissèrent son plan a ans. 
Da~s le quartier ~aumann a 5 heures remportée par le prolétariat norvégien de réalisation Une lutte de classe intran­ 

du s01_r d~ns la i:iaiso~ _du _Peuple de. la pendant sa dernière grève. sigeante cont~e leur ro re bour eoisie et 
Place Vvedens~aia .. Fédération du textile. Le représentant des Syndicats Rouges leur propre monarchif v~ilà le stful moyen 
. Au cl~b. K~haev (Sadovaia 41) Fédéra- d'Amérique du ~ud salue l'Assemblée au sûr pour rappocher 'et unir les peuples 

Lion de 1 aiguille.. . nom de la Conference des Femmes. Mar- balkaniques 
Dans le quartier de Presnia dans la quant l'importance du mouvement fémi- A bas l~ uerre l v· e 1 R · bli e 

Maison . du _Pe_upl~ Liebk~echt (Il-ème nin pour la révolution mondiale, l'orateur Fé'dérative de~ Balk~ns ,~,v Voilà l~p~ri !i~c 
Brestkaia) ~ederat10~ du I:1vre., lance l'appel suivant: "Place libre à la lequel les partis socialistes accueillirent -- Dans le port de Pétrograd est arrivé 

}\u ~ai:dm_ Zoolog~q~e a 7 _heures du femme, place Iibre à la · jeunesse". Elle la guerre fratricide de 1912_1\)13. Ils sous le pavillon suédois le vapeur ,,Fialka" 
soir. Federati~n. ~~ 1 alimentation. . termJ?e son discours :n ~ransmettant aux étaient trop faibles pour entraver ou em- portant un gros chargement de farine et 

A Kha~oymk1 a 5 heures du s~u au ouvrieres, aux prolétaires hommes et pêcher eette guerre mais leur courage à de graisses. 
cou~s supeneurs de femmes (Tsantzyn- femmes de ~ussie le s~lut, des. _ouvriers combattre les élén'ients nationalistes et - _Le 13 ju~n son~ arrivés à la douane. 
skaia) Transport~ locaux. . , ,A et des ?u.vr1~res asservis ~ Amer1que. militaristes, leur perspicacité à démasquer d_e Petrograd a d~stmatlon de Revel plu- 

D~n,s 1~ iuartier de la ~1te a~ ~hea~re Le del.egue du prolétar.iat Tc~eco-Slo- le vrai sens des événements qui se prépa- sieurs trams de lu~ et ~e ch3:nvre. . . 
Collisée a , heures du soir. Fédération vaque decla~e que laA démocratie . dans raient dans la péninsule, haussèrent gran- , ~ Dans ces derm~rs Jours 11 est arrive 
des P.~:T. . , son pays existe peut-être pour la bour- dement leur prestige et leur gagnèrent la a Petrograd par voie de terre 40 wagons 
. Sophuka 9 ~ 5 heures ?~ sou. Fédéra- geoisle, mais non pas pour le prolétariat. confiance et les sympathies .des masses de machines agricoles et plusieurs wagons 
tian des tra":a1_ll~urs municipaux.. C'est pourquoi le prolétariat teheco- laborieuses. de produits alimentaires. 

_A Sokholniki a 7 heures du' soir .. Che- s~ovaque ~spire à s~vre au proléta- En 1915, quand les langues de feu de - Da:1s le port de Sébastopol est arrivé 
:m.mots. . , . , riat polonais et roumain afin de · cons- la guerre léchaient déjà le territore bal- un premier vapeur grec portant une grosse 

Aux ceremomes. prennent part_ les repre- tituer . un front unique contre le capita- kanique et se préparaient à les engloutir cargaison. On s'attend prochainement à 
sentants des syn~ica~s, des sov_iets .et de lisme. De tout coeur il s'écrie: "Salut, se réunit à Bucarest la 2ème Conférenc~ l'arrivée de plusieurs autres bâtiments 
to_u~es . les owamsat1?ns ouvrières. Les camarades r~sses" (les derniers mots Socialiste des Balkans, qui se plaça sur grecs. , . . . 
delegues de 1 Internationale prendront la sont prononces en Russe). le terrain de l'opposition catégorique à la --:- Pour assurer la sécurité de la navi­ 
parole.. . . Le délégué du Parti Communiste de guerre· et leva une fois de plus le drapeau gation sur la ~er No~re, des. stations de 

La _fete sera te_rmmee p~r un co~~e~t Hollande commence son discours en russe, de la République Fédérative des Balkans. 'I'. S. ~- sont mstallee~ _en divers points 
donne p3:r ~es ~eilleurs artistes mobilises mais continue aussitot en allemand, en Les parti socialiste serbe, bien que la Ser- de la côte et sur: les bâtiments. En outre. 
par la ~ederat1on des. Beaux-Arts. exprimant son regret sincère de ne pou- bie ait été attaquée par l'Autriche, a eu une grande station est construite dans 

Les heros du_ travail recevra.nt un par- voir s'entretenir dans leur langue natale le courage de voter contre les crédits de le port d'Odessa et d'autres à Taganrog, 
c~emm du Soviet et du Conseil des Syn- avec les ouvriers et les ouvrières de guerre. Il fut balayé par le tourbillon Kertch et autres ports. 
.dicats de Moscou. Russie Je veux parler, dit-il, de la de la guerre, mais pendant toutes leurs - Le Conseil des Mines a établi un 

Le président de l~ Commission. Belgique et de la Hollande. Nos pe- amères épreuves les socialistes de Serbie progrl!,µime--0alendrier pour la restauration 
tits pays ont une énorme importance ont conservé la plus étroite laison avec des exploitations de la Léna. Le Conseil 

- - grâce à la force et à la richesse de · tes masses. du Travail a prescrit au Comité révolu- 
notre bourgeoisie. Le mouvement révo- Les socialistes ,,étroits" de Bulgarie ont tionnaire de Sibérie de prendre toutes 

Le meeting international du 12 Juin. 11utio_nnaJre en _Hollande est faible. _Le été les seuls dans lell;r_pays à ~ener cam- les mesure~ P?Ur exécuter ce programme. 
proAletanat est a la re~orque des social- pagne contre . la polit1q~e belhq~euse de Les . exploitations seront régulièrement 
traitres. Dans les calames, les eommums- tous les partis bourgeois et petits-bour- munies d'approvisionnements et de main 

Le meeting a été ouvert par le repré- tes sont affreusement persécutés. L'ora- geois, à voter contre les crédits de guerre d'œuvre. 
sentant du Comité Communiste de Moscou, teur expri?1e la cr~inte q~e lors9.u'en Al- et les mes.ure~ gouvernemen~a~es, à s'oI?- - On signale un premier succès des 
Lander. lemagne, s accomplira la révolution et que poser catégoriquement aux visees conque- coopératives. dans la mission ui leur 

Boukharine salue les hôtes de la Russie l'Allemagne soviétiste s'unira a la Russie rantes de la bourgeoisie rapace, à protes- avait été donnée par l'Etat de qrasso.m­ 
au nom du Comité. Central et du Comité Soviétiste, la Belgique et la Hollande ne ter hautement contre les horreurs corn- bler 500.000 ponds de semences de p~m- 
de Moscou du Parti Communiste. deviennent les avant-postes de la bour- mises par les autorités dans les pays oc- mes de terre Cette mission ·t, e 
La parole est donnée au représentant geoisie. C'est pourquoi le prolétariat hol- cupés et à faire une vaste propagande plie dans le ~inimum de tem a e: r Î­ 

du Parti Communiste Français. L'orate11:r landais doit se hâter de se changer ~n un révolution?air~ p_armi les solda~. . gré la trane.formation encor ps e ma· 
transmet le salut fraternel et les senti- détachement d'avant-garde de la. revolu- · Le. parti so?ialiste de Roumame, qm en des coopératives e en cours 
ments de solidarité d'un groupe peu tion mondiale future. 1913 protestait contre l'occupation de la _ La . ·. . . 
nombreux, mais qui depuis le début de Le délégué du groupe communiste ja- Do~roudja Bulgare par l'oligarchie rou- est rëtab/irculation des tram~ rapide 
la guerre est resté fidèle à l'idée révolu- ponais, dans une~ courte allocution fait marne, engagea e~ ~91~ une lutte achar.:. Le tra· t ie entre Mo~cou et Sebastopol. 
tionnaire et aussi de tout le· grand parti ressortir ce fait que précisément aujourd' née_ contre la partic1pat1on du peup~e _rou- Je est accon_ipll en 72 heures. 
communiste qui s'est constitué depuis. hui, les impérialistes japonais out entre- mam à la guerre. Comme l~s socialistes 8 -. pans ~a dern1~re sé3:nce le Conseil 
Le Parti Socialiste pendant la guerre pris une nouvelle aventure contre la serbe~, _les camarades r?~ains demeurè- uperieur d E~onom!e ~ationale a établi 
n'avait pas été à la hauteur de sa tâche. Russie Soviétiste. Le prolétariat japonais i rent mebranla.bles au.milieu des masses et ~ plan d~ reorgam~ation de ses Direc­ 
Le 14 août 1914 il a trahi 111, classe condamne comme insensée la col}duitP. .1,le I avec elles pendant toute la guerre. ons génerales, .qui sont réduites à 14 
ouvrière. Mais d~puis lors le prolétariat son gouvernement. Ali Japon aussi la crise qet~ conduite, qui val nt _aux, partis roupant chacune plusieurs des ancien 
français a changé. Son parti a exclu économique est aigtle. Les ouvriers ne socialistes des . ~alkan~ la _hame a mo~t ureaux: _Centraux. _Ce plan est soumi 
à Tours les social patriotes et les trai- laisseront pas leurs impérialistes con- de la bourgeoisie nationaliste et belli- au Conseil du Travail. 
tres. La France n'a pas encore de véri- sommer le nouveau crime qu'ils ont queuse· ~t toutes sor~es ~e souffrances et . - L!3- dernière séance de la commi 
table parti communiste, mais ce sont les médité. . . de sacrifices, ~es ha d .autr:e pa~ aux sion d approvisionnement du Soviet d 
communistes qui jouent le rôle dirigeant Le réprésentant du prolétari~t. coreen I masses populaires placee~ a la tete de Mo~cou a constaté une s.érieuse amélio­ 
à l'intérieur du parti, et ce dernier au esquisse la situation du pr~létanat ~e ce larg_es mouvements populaires. . . r~ti?~ dans les arrivages de farine. De 
moment voulu sera au niveau de la situa- pays et lance un appel a la lutte de L~re nouvelle ouverte par la_Révolut_1on S1ber1e et du Caucase plusieurs million 
tion. classe dans tous les coins du globe ter- ouvnère et p~ysanne de Russ1e- l~ur. im- de I?O~?-s sont expédiés ou prêts à. ètre 
Le représentant du parti communiste restre. posa des devoir~ nouveau~ et. leur rndiqua expedies. La Sibérie envoie h . ur 

unifié d'Allemagne exprime sa sympathie Le délégué du parti co1!1muni~te polo- â.e nouvelles ~ethodes _d action. . plus de 80 wagons de blé si Îi"~~J~. 
pour le prolétariat russe, non seulement nais parle des.combats que na cesse de sou- A la _Première conference :t>alkamque - Le Conseil des Mi . 
au nom du parti communiste, mais aussi tenir le prolétariat po~onais côte à ?ôte c~nvoquee après la gu~rre, ~ ~ofi.a au gramme de rétablissem~!i !t ft.xe u.n ~ro­ 
en celui de tout le prolétariat allemand. avec le Parti Cornmu~1ste. R~sse. Nea~- debut de 19_19, les yart1s sociab~tes des p~ment régulier de la r de ?eve op­ 
Nous espérons, dit-il, que le Congrès nous moins la Pologne act~e-.le, Jadis la partie Balk~ns a_mvère!lt. a c_ette conclusion que mmes du bassin de Kouz! oduction. ~~ 
aidera à accomplir notre mission, à sus- la plus révolutiunnaire d_e 1~ Russi~, a la Repu~hque _Federati"!e ~es Balkans _ne dans un délai de 5 ans et.sk en SJ~rl 
citer la révolution en Allemagne. Les été transformée par le cap1talism~ umver- ~eut exister, srn~n proletarienne et socia- · 
républiques alliées des soviets de Russie sel en un rempart de la r~act1on. Le lifte, et en cons~quen_ce lancè.re~t le ~ot 
et d'Allemagne seront invincibles. peuple polonais est l~ de:111e~ d_étache- d o!dre de la .. ~publique S0c1~ste Fedé- 
Le délégué du parti communiste ment de cosaques qUI doit repnme! ~a rat1ve des S~vrnts des Balkans. . 

d'Italie dit que le prolétariat de ce pays révolution russe. Nous cro~ons, d1t-1l, . Ils firen~. egalell!-en~ cette constatation 
a montré suffisamment sa mentalité révo- qu'une nouvelle va~ue révolut1onn9:ire est q:ne la societé cap1ta~te tra~erse un pé­ 
lutionnaire. En terminant, il exprime sa proche, qui précipitera le prolét!1r1at. po- r,iode de com_Plète d1s~olu~10n e~ !).Ue 
certitude que le jour est proche où le lonais dans le combat pour la République l heure a sonne où le cap1tah~e doit e~re 
prolétariat révolutionnaire d'Italie, qui Soviétiste universelle. . renversé par la. force par l msurrection 
n toujours rempli son devoir vis à vis de Le meeting est clos par un discours de des masses laborieuses. 

V. KOLAROV. 
--~ 
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